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La piétonnisation de laCité Plantagenêt et ducentre­ville du Mans
Célèbre pour ses « 24 heures » automobiles, la vil le du Mans s’intéresse aus-

si de longue date aux piétons. En effet, parallèlement à la réhabil itation de son

patrimoine historique, la vil le entreprend depuis près de trente ans une poli-

tique de piétonnisation mise en oeuvre progressivement.

Celle-ci s'est accélérée au tournant des années 2000, avec la décision de

rendre aux piétons la Cité Plantagenêt, cœur historique de la vil le.

La réalisation du tramway a ensuite entériné cette politique de reconquête de

l'espace public : en 2008, le plan de circulation du centre-vil le est revu pour fa-

voriser les mobilités douces. C'est alors tout le centre-vil le commercial du

Mans qui est transformé en aire piétonne permanente.

Ce phasage progressif a permis à la vil le du Mans d'affiner sa démarche et

son projet au fil des années. Cette fiche cherche à rendre compte de l'expé-

rience acquise par la vil le sur les questions pratiques, réglementaires et tech-

niques que soulève la piétonnisation.
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Ce document s'insère
dans une série de
fiches synthétiques sur
les trois zones de circu-
lation apaisée : aire pié-
tonne, zone de ren-
contre, zone 30. Ces
fiches ont vocation à ré-
pondre aux interroga-
tions que soulève la
mise en œuvre de ces
outi ls réglementaires
chez les aménageurs
et les gestionnaires de
la voirie. La thémati-
que «Exemples» rend
compte, à partir d'expé-
riences locales, des
actions pouvant être
conduites dans ce do-
maine et de leurs effets
sur le cadre de vie.
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Les projets de piétonnisation de laCité Plantagenêt (2003), puis le nou-veau plan de circulation du centre-ville accompagnant la mise en placedu tram (2007), s'accompagnenttous les deux de réunions publiquesd'information en mairie. Le maire etquelques élus y participent, ainsi queles responsables techniques des ser-vices.
Les présentations se font sousforme magistrale. Les remarquessont nombreuses, souvent spéci-fiques, et donc difficiles à mettre enrelation avec des problématiques gé-nérales à l'échelle de la commune.Les observations et les réactionssont notées, mais la ville constateque ces grandes réunions publiquesne permettent pas de répondre demanière satisfaisante aux attentes dechacun. C'est la raison pour laquelle,pour la suite des projets, le maire etles services techniques décident depoursuivre autrement, en ciblant laconcertation en fonction des publics.

En 2007, pour accompagner l’arri-vée du tramway, la place centrale estdevenue une aire piétonne. La pié-tonnisation de la place de la Répu-blique avait alors été intégrée à laconcertation sur le projet Tramway.
Lorsqu'un projet de piétonnisationplus étendu du cœur de ville est lan-cé, le conseil municipal commencepar approuver le principe d’uneconcertation sur un périmètre perti-nent de piétonnisation. La méthode,elle, est totalement revue.

Elle s’appuie sur une démarche deproximité  : les services techniquesvont à la rencontre des différents pu-blics concernés, avec des présenta-tions à la carte, guidées et person-nalisées. Des séances d'informa-tion sont organisées, rue par rue,d’une part pour les riverains (6réunions) et d’autre part pour lescommerçants (6 réunions). Pourconcentrer les discussions sur l'airepiétonne, l'animation des rencontresest laissée au service Déplacements,représenté par le responsable et unou deux techniciens.
Un lieu d'exposition dédié auprojet est librement accessible  : lapopulation s’y rend quand elle lesouhaite pendant les heures d’ouver-ture, de 16 à 20 h pour faciliter la ve-nue du plus grand nombre. Lespersonnes sont prises en chargeindividuellement ou par petitsgroupes par un technicien qui «  ra-conte  » le projet en s’appuyant surdes panneaux d’exposition. Celui-cirépond aux questions des visiteurset prend note de leurs observations,suggestions et des données particu-lières qu’ils expriment par rapportaux impacts sur leur vie quoti-dienne. Un cahier est laissé à disposi-tion de ceux qui ne souhaitent pass’exprimer verbalement ou devantautrui.
Ce dispositif de concertation a étéporté à connaissance des riverains etdes commerçants une dizaine dejours avant les réunions par unelettre spécifique du maire déposéedans les boîtes à lettre, avec le calen-drier global de l’opération de concer-tation. La presse n’est pas intégréedans le processus qui reste tournévers les habitants concernés.Les gens se sont déplacés;  la for-mule a convaincu et a rencontré unvif succès.

> Une concertation ciblée, endirection des riverains et descommerçants

Rue piétonne du coeur de ville
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Le premier temps : des
réunions publiques
ouvertes à tous

Le deuxième temps : des
l ieux de rencontre pour
une communication ciblée

Rue piétonne de la Cité Plantagenêt
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Toutes les situations évoquées parles habitants sont étudiées, afin detrouver les réponses les plusadaptées. La rencontre directe avecles usagers facilite l’expression des be-soins, dont certains n'avaient pas étéimaginé à l'origine du projet  :contraintes liées aux livraisons d’uneboutique sur demande téléphonique,à l’accès à la pharmacie les jours degarde, aux cabinets médicaux rece-vant des personnes en transport sani-taire, au transport de fond – dont lesconducteurs, qui ne peuventdescendre de leur véhicule ni baisserla vitre, se trouvent empêchés demanipuler les commandes desbornes d'accès, etc.
Par ailleurs, de nombreuses per-sonnes âgées et des personnes handi-capées ont utilisé la concertationpour faire connaître leurs craintes ouexposer leurs besoins spécifiques.
Pour y répondre, l’équipe a notam-ment travaillé en lien avec la fonction-naire de la ville chargée despersonnes handicapées. L’aggloméra-tion dispose aussi de plusieurs comi-tés – vélo, piétons, « code de la rue »– réunissant les techniciens et les as-sociations locales d’usagers autourd’un élu. Le dispositif est complété

d’une commission circulationinterne au Mans Métropole. Ces« chambres d’écoute » de la popula-tion et des usagers, au plus prochede la réalité de vie des manceaux,ont permis de compléter la concerta-tion.
Ainsi, à la demande du maire, c’estla réflexion au cas par cas et nonl’application stricte d’un règlementimmuable qui a guidé les techni-ciens. Les équipes ont eu à cœur desatisfaire le plus grand nombre, cha-cun étant considéré avec les particu-larités individuelles liées à sonactivité professionnelle ou à sonmode de vie.
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De la qualité de la concertation et de lacommunication dépend la réussite desprojets de piétonnisation. En la matière,la démarche de la ville du Mans estexemplaire ; elle s'est affinée au fil del'expérience accumulée, et a prissuccessivement plusieurs formes.

Les clés du succès :
écoute, souplesse et
approche au cas par cas
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> Modalités de fonctionnementet réglementation locale

La Cité s'étend sur près de 4 ha et estpeuplée d’environ mille personnes. Savocation est à la fois résidentielle ettouristique, du fait de son patrimoine bâtiet de ses activités culturelles : ce secteurhistorique est parcouru de rues étroitesessentiellement pavées. C'est d'ailleurspour faciliter la progression des servicesde secours et d'entretien que lacirculation automobile y a étéréglementée. La piétonnisation ne s'est ac­compagnée d'aucun aménagement devoirie particulier.

Règles de circulation  : Les rési-dents, les commerçants et les per-sonnes à mobilité réduite et lesvéhicules de livraisons sont autori-sés à circuler tout au long de la jour-née. Les livraisons au moyen devéhicules supérieurs à 3,5 tonnes nesont cependant possibles qu'entre5 h et 11 h le matin. Les services desanté, de soins et services à la per-sonnes ont également accès, demême que les services de secours etde police. Les vélos peuvent circulerdans les deux sens de chaque rue.
Accès  : L’accès à l’aire piétonneest organisé par des bornes rétrac-tables, commandées à partir de to-tems en entrée et sortie de rues(3 entrées, 5 sorties et 8 entrées etsorties). L’abaissement des bornespeut se faire selon 3 modes :
• par badge distribuées aux rési-dents (deux maximum par foyer) etaux services réguliers;
• par interphone ou appel télépho-nique auprès d'une permanence24 h/24 pour les services occasion-nels, les urgences et les livraisons;
• par un système spécifique au se-cours (commande manuelle par cou-pe-boulon).
Stationnement  : Un ticket horo-daté identifié "résident", délivré parle totem d'accès, permet de station-ner une demie-heure dans la zonepiétonne sur des espaces identifiés .Pour les livraisons, le ticket est horo-daté de 5 h à 11 h le matin, et limitéà 30 minutes en dehors de cetteplage. L'offre en stationnement estcomplétée par un parking souter-rain à l'intérieur de la zone – sous laplace de la République – et cinqparcs de stationnement donnant di-rectement ou presque dans l’aire pié-tonne (soit un total de 2 700 places).
Contrôle  : Le contrôle est assurépar des gardes urbains assermentés,chargés de faire appliquer les arrêtésmunicipaux et habilités à verbaliser.

La Cité Plantagenêt Le Centre-Vil le

Secteur central et commercial du Manstraversé par le tramway, le coeur de villeest passé du régime traditionnel de voieurbaine à 50 km/h au statut d’airepiétonne. Bénéficiant déjàd’aménagements en plateau avecchaussée et trottoirs à niveau – unrevêtement différencié marquant souventla limite entre les deux espaces – il n’apas été nécessaire de réaménager lavoirie. Quelques ajustements de surface,tels que l’enlèvement des potelets anti­stationnement ont suffi.
Règles de circulation  : Seuls lesrésidents et les personnes à mobilitéréduite sont autorisés à emprunterles rues de la Cité Plantagenêt. Leslivraisons et les opérations ex-ceptionnelles (travaux, déménage-ments…) sont également permisesaprès avoir obtenu une dérogationen mairie. Les vélos peuvent circu-ler dans les deux sens de chaque rue.
Accès  : En raison de la configura-tion des lieux, notamment de leurexiguïté, le choix a été fait de ne pasmettre en place d’obstacle physiqueaux entrées de l'aire. Seuls les pan-neaux de police manifestent la règleà respecter. Les véhicules autorisésdisposent d’un macaron à poser surle pare-brise, à raison de 2 maca-rons maximum par foyer.
Stationnement  : Pour compenserl’absence de garages privés dans cecœur historique très dense, environ150 places de stationnement ont étéorganisées pour les résidents. Parailleurs, des places gratuites existentau nord de la cité en bord de laSarthe. Les riverains de la cité béné-ficient enfin d'un tarif symbolique(50 centimes les 6 heures) sur lesplaces de stationnement payantes si-tuées au sud de la cité Plantagenêts,à proximité du centre ville (275places réparties en deux espaces).
Contrôle  : Des gardes urbains as-sermentés contrôlent la circulationet le stationnement dans la Cité. Lesvoitures garées hors des places mar-quées et qui pourraient donc entra-ver la circulation des véhicules desecours sont sanctionnées d'uneforte amende et enlevées. Badge résident de la Cité Plantégenêt
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En effet, dans la nouvelle défini-tion réglementaire de l'aire piétonne,le stationnement des véhicules moto-risés est interdit. Seul l'arrêt des véhi-cules autorisés à circuler dans lazone, notamment pour les livrai-sons, y est autorisé. Or à l'heure ac-tuelle le stationnement est encoreautorisé pour les résidents des airespiétonnes du Mans, et ce sans limita-tion particulière de durée dans le cas

de la Cité Plantagenêt. Deux op-tions s'offrent donc à la ville pour lagestion de cette question :
• soit les places de stationnementsont déplacées en dehors de l'airepiétonne ;
• soit elles sont considéréesindispensables au bon fonctionne-ment du quartier, et c'est le statut ré-glementaire de la zone qui doit êtrerevu, sur tout ou partie de son éten-due. Le recours à la zone de ren-contre peut alors être envisagé pourpermettre de maintenir ponctuelle-ment l'offre de stationnement touten conservant la règle de priorité aupiéton.
La complexité relative des règlesdu Code de la route doit inciterdans tous les cas à la plus grande at-tention aux usages réels des lieux :le problème n'est pas en soi d'êtreconforme aux textes, mais bien depouvoir les faire respecter sur labase d'un certain consensus. C'estce qui conduit aujourd'hui la ville àexaminer chaque situation en détail,dans la continuité du dialogue initiéavec les riverains et les usagers.

> Questions réglementaires etaspects techniques
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Quel statut pour quel secteur ?
Les arrêtés municipaux régissant le fonctionnement des aires piétonnes dela cité Plantagenêt et du centre-ville ont su s'appuyer sur la connaissancequ'ont les élus et les techniciens des besoins et des pratiques locales. C'est cepragmatisme qui a conduit à un fonctionnement globalement satisfaisant.
Toutefois, l'évolution récente de la réglementation relative aux airespiétonnes, zones de rencontre et zones 30 (décret n° 2008-754 du Code de laroute) soulève désormais des questions de cohérence juridique entre les arrê-tés municipaux et le Code de la route. En effet, avant ce décret, le maire avaittoute latitude pour fixer à l'intérieur du périmètre des aires piétonnes desrègles de circulation particulières. Désormais, le Code de la route précisecertaines prescriptions associées réglementairement à la création d'une airepiétonne. Ces nouveautés amènent en particulier la ville à s’interroger sur lestatut et la manière de gérer le stationnement dans ses quartiers piétons.

Il n'est plus réglementairement possible aujourd'hui de proposer du stationnement dansune aire piétonne

L'aire piétonne dans le Code de laroute :
Article R110­2 du Code de la route« section ou ensemble de sectionsde voies en agglomération, horsroutes à grande circulation, consti­tuant une zone affectée à la circula­tion des piétons de façontemporaire ou permanente. Danscette zone, sous réserve des dispo­sitions de l'article R. 431­9, seulsles véhicules nécessaires à la des­serte interne de la zone sont autori­sés à circuler à l'allure du pas etles piétons sont prioritaires surceux­ci. Les entrées et sorties decette zone sont annoncées par unesignalisation. »
Article R417­10 du Code de la route« […] est également considérécomme gênant la circulation pu­blique le stationnement de véhicule: [...] dans les aires piétonnes. […]» «[...] Tout [...] stationnement gê­nant prévu par le présent articleest puni d’une amende de ladeuxième classe [...] »

Compte tenu des prescriptionsréglementaires associées à l'airepiétonne, la signalisation est allégée :il n'est plus nécessaire d'indiquer lalimitation de vitesse, l'interdiction destationnement ou l'interdiction decirculer pour les véhicules. Les règles decirculation propres peuvent quant à ellesêtre précisées par un panonceau.
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Dans l'aire piétonne du centre-ville, les principaux travaux ontconcerné la mise en place desbornes rétractables et des totemsd’information et de commande auxentrées et sorties.
L’ensemble de la zone est gérépar un système centralisé qui in-tègre la gestion des abonnés et lesystème d’interphonie à la de-mande avec un agent depermanence. Ce système techniquedevrait être revu à la faveur des ré-flexions engagées sur un projet de« PC Circulation » à l'échelle de l'ag-glomération. Le Mans Métropolecherche à simplifier la permanence

de gestion des ouvertures desbornes à la demande. L'installationde caméras est envisagée pour faci-liter le contrôle du bien fondé desdemandes et éviter le vandalisme.

En matière de voirie, l'attentionporte aujourd’hui sur l’améliora-tion du confort d’usage des pié-tons. A l’intérieur de l’aire, leparti-pris est de limiter la signalisa-tion directionnelle et de police.Quelques uns des marquages deplaces de stationnement ont étéotés, ainsi que certains poteletsanti-stationnement situés devantles commerces.

Améliorer le confort
d'usage du piéton

Les totems, conçus spécialement, intègrent l’information nécessaire aux usagersmotorisés de l’aire et les commandes pour y accéder. On y trouve les feux orange etrouge, une badgeuse, une imprimante, un interphone et le système spécifique auxsecours. Les bornes sont commandées électriquement.

> Les autres réflexions en cours
Signalisation et gestion
des accès
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Pour en savoir plus :
• Ville du Mans : www. lemans.fr
- M. Prigent, adjoint au maire
• Services techniques Le Mans et Le Mans Métropole :
- M. Rousseau, directeur du service Déplacements - Transports -
Eclairage public ; Mme. Boschard; M. Greffier

Pour aller plus loin :
• Certu - Série de fiches Zones de circulation apaisée - www.certu.fr
• Certu - Fiches techniques « Les zones de circulation particulières
en milieu urbain ­ aire piétonne, zone de rencontre, zone 30 :
trois outils réglementaires pour un meilleur partage de la voirie »
- Novembre 2008 - www.certu.fr
• Brochure La démarche « code de la rue » en France, Octobre
2008, premiers résultats - www.certu.fr
• Site métier « Voirie pour tous »
www.voiriepourtous.developpement-durable.gouv.fr




